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Publié le 16 septembre 2019 par la Banque mondiale en version préliminaire (parution
du livre en novembre), Harvesting Productivity: Technology and Productivity Growth
in Agriculture constitue le quatrième opus d’une série d’ouvrages consacrés à la
productivité  de  l’économie  mondiale,  dans  le  cadre  du  World  Bank  Productivity
Project. Il porte cette fois-ci sur la productivité agricole, ses déterminants et
les politiques publiques permettant de la stimuler.

Sur la période 2001-2015, l’augmentation de la production agricole mondiale a été
imputable pour deux tiers à celle de la productivité globale des facteurs (figure
ci-dessous). Le monde est ainsi passé d’une croissance basée sur les facteurs de
production (modèle des années 1960-70), à une croissance basée sur la productivité,
reposant sur l’innovation et la connaissance. Pour les auteurs, cette tendance devra
se poursuivre activement pour répondre aux défis à venir que sont la réduction
massive de la pauvreté et de la faim dans le monde. Elle sera aussi nécessaire pour
rendre l’agriculture plus résiliente au changement climatique.

L’augmentation de la productivité globale des facteurs est devenue une source de plus en plus importante
de la croissance de la production agricole
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Selon les auteurs, les travaux les plus récents convergent sur le fait que le
progrès technologique est la cause principale des gains de productivité globale des
facteurs. Le rôle de la ré-allocation plus efficiente des facteurs de production
(terre, travail, etc.) serait plus limité que ce qui a pu être communément admis.
Ainsi, la productivité du travail agricole, relativement aux autres secteurs, serait
généralement sous-estimée. L’importance des économies d’échelle serait également à
relativiser  :  pour  les  auteurs,  il  n’existe  pas  de  «  taille  optimale  »  de
l’exploitation agricole, les petites comme les grandes pouvant être tout aussi
efficientes  (figure  ci-dessous).  Partant  de  ce  diagnostic,  le  rapport  analyse
ensuite les politiques favorables à la croissance de la productivité agricole :
innovation et R&D (chapitre 3), facilitation de l’adoption des technologies par les
agriculteurs (chapitre 4, gestion des risques, insertion des producteurs sur les
marchés, etc.), promesses offertes par l’intégration des chaînes de valeur (chapitre
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5).

Il n’y a pas de taille optimale d’exploitation agricole : les grandes comme les petites peuvent être
également efficientes
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